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~ptteia'ii',:'>..,.;.::Jca aé"rlè des ont pu êtro arrêtés,' ce mat1n·/par 1e 'aervfee: de Ta ut arrêt et de renvoyer l'affaire devalit la COlt?' a. LÏBRAIRI g ~, - P~ITE~NO'OVl!:LLEfl" '1'tài: les f'}a.ide\ll,· . Potsle· Bérénice. ·- ,~l_ 

,olà !Je note.rlat ·de Paris s'est ou- Sûreté. Co sont deux jeunes gens de dix-huit et Lyon. ' · LB DANQUET PBUGBOT {mo.t.): le Comédien dë Côrneihe; lo. Nuit d'a0Clt1-
sbir _ P.11oÏlis dê""'°batice. ,sous l& i'rési- Yingt afts: Aloxandr'c Ifettt, ori<riÎlalro de Doullens . ~ux P(?ètes sincères: !'Apothéose de MU.Bset; l'A• 

· · r \,J ., ' .,. · La bill • 1 ·Le d · l.& Société dos cycles et auto-ob,'le'Peugoot a donné ,ntu·,é·• · Bosson-Bitla , bê.tônnier del ordre (Somme)·, Eugène Martinet, charretier, né à Parla r••poo•a t commu■a e. - un ermer, LA. R E v u E .... '" • • · ' " J L lé hier au Palais d'Orsay un banquet qui a réuni quatre OpéSa Comique s h Mana·n · voc ssisté de 11. -Galltier-Rougeville, pré- et habitant ruo Comjans n• 20. Trouvés porteurs de a 1•• cbamu,•e supp men taire du tribunal clvH con- - • · - · ~ 
d d d I'] il' d S • ..111. V E cents convives. ' Samedi; Macbeth. - Dlma_nche (mnt.J: Joseph. Rk os onférence1, etc. poignar s e~ e revo vers, tous deu~ ont été.écroués amna a V 8 0 ceaux verser .. . ,, o an r- Au champagne, des discours ont été prononcés par chard t:œur--de·l.ion; (&oiréè!: la l'osca; _ Ûm<f4i. 

nP.rieur a 'P,rii3'1a parole sur Io sujet sui- au Dépôt. , - • " kelen, à titre d,.e provision uno somme do 2,000 du 15 décembre contient entre autres MM. Armand et Hobart Peugeot, M. Borne, sénateur, le Jongleur de Notre-Dame; e Cbalet. 
,1. L'e "Fo.11,et ,.e.ux avaéhes >,. Après avoir Quan~ à l'agqnt Trojanl, _ sa blessure est moins francs, on att~nda.nt qu'un doctour commis commo ' M. Réville, député, et MM. Slcnt, Dosgrnnges et Balllf,. Od~on, 8 Il, 1/2. _ Les Four;tieries do Scapin; les Troi:l • 

0 comOOm la~uestion, des chê.tilTlents corpo- grave qu.'on neJ'avait ,cru' tout d'abord. Après avoir tt:x:_pert a\t-fait connaitre lo résultat de l'examen qui .I· f FoUILLÊE. · · · · · · 1La Criminalité et la presse. 1 président du ·To,1riug-Club do l~rance. sultanes. · . , 
(tal~ ll'Ordre du jour, à une beure-oû la crimi- reçu des soins à l'hôpital Saint-Louis, il a été radio- lUJ était confié. I rof. GBASSIIT. · · · · · Samedi (soirée), dlma11.che (mat. et soirée): tss Four• 

alito~evlent dtLplus en.plus inquiétante, il a mon- graphié en aiténdarit l'e:xtrâction de la balle qui ne· Lo 21 juin 1008, un fou d'artifice avait ét6 tiré II. AuG. floOJN,. · ·· · ·• Le Deuin et la coulem·. be1·ies .dfLSs;aPln; lBl Trois Sullanes. ·- Samedi 
. ti-è. les ~f:1.Ultat9 appréciables de l'usage dlt fouet, po_1_1rra ê,tro raite quo_dan9,.'juelnues jours. Il a été dans le parc do la ville de Sceaux farl'arti6cier Du- III. A. SémNz. • • · · • · · · Une Répub/ique d'enfants. A VIS. ET COMMUN ICA Tl ONS 1mat.) : les Afl'ranehls. -Lundi: les Trois SullOnes\ 
.. i ' 'il t 1· A J t A é · t - d t • d Il ,1 1 d •hem'tn al Milo v,n E•kelen nvu·, ét·' g•',èvoment -IV, BL.tscolaANEZ ..... Les Morts commandent es Alfrtmchîs. - ' Mardi, . répétition générnle. -;~es app 1quc en ng e erre, en m nque e recqn lll . son om1c <!·. ., u,;p no so propose o "' ' " • ( • el · Mercredi feudi. Roméo et Jul!elta '" , .... , j t l' 
au an iè.rk.-'' ~ ·' . · demander poudul une médaille d'or au minisiro de. blo,;séo ù l'œll gauche pàr une baguotto do fusée. smtj; le Médcèin m81iré Ju!.· !, · 1. ~-~- ma · • 

· · ' · , · l'intérieur. . .i, ~ ~L'œil est aujOurd'hui perdu, D'où un procès on 40,000 V. D• A. or-: NEUVILLE. L'A ri e prolonge,• la vie. LA LUTT. E · CONTRE · LE ])'EU Gymnase! 8 h. 3/4. - Lti. Fugitive . . 
ers la fl.n du,dix-huitième siècle, a-t-il dit en subs- ! _. . , , (rancs de dofumages-interM.s que le père do lai·eune ' VI: A. HAMON . . ; , •.... Un Moli~i·e éontemporaiu. Vaudevil e. 0 h. _ Montmartre . . 

ta:'aC'"' une-sensibilité de snlon fut mise à la mode pâ, Vil A Fn'<DOURG Beoumo>, • ·· a ,1,·, (do E · d I' 1· , · d M l' bb" n. "' Fabrique elnndes&lne d'aleooJ.,-- Les servi- fi.lie avait _iot_enté à la. ville do Sceaux, rnprésentêe · · . •· · · · · • • ,,...u P P r - s.tats e e:,; me eur e . a ..- · ..,.,ney Variété!. Rh.1/i-.- La Pàrt.ie d'échecs,· le Bois sacr~. les encyclopédistes et flL le procès ctes châtiments cor- ~ ,., - :-. • • -- · - - cum ts · éd't ) ., · porels. Mme de Genlis avait son petit temple de la ces de la rl'gio et de l'octroi ditRoubai:x. viennent de pa-r son maire, le commandant Pilate ,._ · en m I s · ._ GaU Lyrique, 8 h._- QuQ v,adis 'I' • , 
bienfo.isànc(n!ans •son boudoir. •D'o.<toucissemcnts en découvrir, au cours d'une pe<quisition oféréo _chez I La ville de -Sceaux, entendant décliner touto resM VIII. PH. oi;: NL'tflY • • • • • • Sain{s el possédés.(fin). D , b. li d' t' . ac .. 1, Samedi: le Trouvère. - Dimanche (mat .): la Juive;· 

' · · IX: H-. DE GALLIER, ..•• Comment 011 ·causa'it aulre- · es essais pu es ex mction -~ncenmo par ap- (soirée): !'Africaine. - Luiidi: ln Juive. - AlariU; adouciss.eme11ts les prisons sont devenues un !leu de un soi-disant agent a•affalres, une véritn 1~ dlstl!Je.,. p'onsablllto, f:j.V,ait appelô en gorantio 'l'arlitlcler Tiu- . (li / ' pareil de M. l'atiM Daney, dont il•e'st"tant question Quo vadis? .,... Mercredi, jeudi: Don Quichotte. _ 
bf,~~~~t'J1e:~i~1~-~:~ii}~.raenifu°~i~~~~t°la!1[Ê:\~~tuii,~: rie gui avait étô installéli dons la mansarde .lie la cheinin, mais le trib,!nal avait condamné la Vme· et , X. G. SAiNT-AUBIN .... L!

0g0,~ icisme aux Etats- degùls 1ue!que temps, ont eu lieu à Lyon. Jeudi (mat.J: l'Africaîne, _ 
. 2 f mai~on occupée par.cet Individu. Tout 'é~it disJ)osé .mie hors de cause l'artificier. « Attendu qu'en prin- ana a foo·1, qu·, , ... ·,tvonuo a,,,·,,,. à,,,,,,,·,,, Reua.inance.Sll . 3/4. _ La Main reste -, Mon ami Teddy, , 

6~~nJ,~n!
0
~~r~e rg~;:c~f: ~:;iu~'iiv~i~~li~~~i~e~e~\ pourfabciquer, mille litres d'alcool à la fois. cipe une ville peut litre déclarée rcs1;nn-sablo de l'ac- • Un/:. - nous mentionnerons "';out d'abord M~ Chalumeau, Th. Sarah-Bernhardt,8 b.1f2.- La Dame aux camélias. 

aages qui, après une vlo laborieuse, ne aongent qu'à - Huit .fdts ou bonbonnes trouvés clans ca local en :. c!Qent causé par uno fusée, ... ·qu'il ap;eartenait ad Etc.1 .0tc• ~ - ' ' · qui roprésentait lo maire de Lyon; MM. le com- Nouveautés, 8 h. S/4. - l.'\ Diva en tournée; Je Zèbre, 
abriter Leur vieillesse dnns uns petite lllaison frappée contenflient cinq cents litres. Tout le matériel a. été mairo do la commune, -chargé de la police mi:,nici- Les ,wuvea11x abonnés pour- lQ11 recoiuent graiw(lmet1i mandant Marchand et"le lieutenant Pégoud; M. Es·- Th. Ré jane, 9 h, :.... Le Mariage da Mlle Beulemans. 
des Plus. d,ures·impo1itions 1' sais'i,' et noiamment cinq cuirasses doubles en zinc, r,a!e, do prévoit• Ica :nosuros nécessaires en-vue do plu.ieurt primes il1iportantei. Parts, 45, rue Jaco.Q. . . h f d , . Porte -Saint•Ma~ün, 8 b . 9/,l.. - L'A venturier. 

d I' 1 1 é . é hl' t d' , l' é U . Spé•'ma• at p•ospso,u, •··,tu·,1,· au• de-••do, ~itGmécamci-en c e es sa.peurs-pomr,1ers; pu113 Th.Antoine. 8 h. 8/A • ...!. La Femme et le Pantin. '. servant au transport o a coo. as curit pu ,que e en assurer ex eu on·, ~u•, .... ,. , • • .......... · ·11 é é 1 1 ·1 · · . ' ,.,. · · ' Le no 1 ·fr. 25. _ Directeur Jean Finot. . ourJU, conse1 erg n ra e conse1 or mumc1- Chàtelet,8 h.21'.> . ...::.Arséne l.upiri con 1re Herlok Sholmés.' Cbute d'Uuo el1em~ée. - Ce matin, vers neuf L'agent d'allaires~eri question était abi;ent, .&lnst .dans l'espèce, c'est la ville qui a. choisi elloMm mo pal; M. Gros, ing~nicur en chl'f du département, Athénée,8 b. l/l. Arrêt à Dijon; les Bleus àe l'amour. 
'heur,es, ûne cherriinéo a ôté renversée sur la chaus- quo·sa femme, au moment où la perquisiüon a été • l'emplacement désignQ et fes agents chargés ,dui I · · • 'i plusieurs maire!! des communes v,o_isînes et notam- Palais-Royal. 8 h. t /2. _ La Balance; Je Million. 
aéo, fUO des Gmvilliérs, 90, par la violence du vent. opéi;ée. service de surveillance 11:-.. - , .~ Marie•Claire,.le roman de Marguerite Audou:x, ' mont ceux de Villeurbam:e et de Neyron. · Trianon-Lyrique. 8 h. 1/2. - Mam':i:elle ·Nitouehe. , 
Un négociant de Ja. ruème rue, M, Fernand Méli~ ' ' •'1," ' • La 1•• chambre delà cour, présidée par M. Bonnet!· .. Qui vient d'obtenir le prix do la Vie heureuse, a PfU"U 1 11 y avait êgalemeiit là des mdustriels 'qui con- San:cdi: Fra Q.javolo .• - Dimanche (mat,): Mam'zelle 
court, fabricant d'ens~igncS, qui passait à ce mo'- Ir ArreStnllbn nÔO.• mnfotenue'. - Lo . nomm6 . vient,. après ~plaidoirie do M• René Renoult, ,ivoca ·dans la GRANDE ,RE:VUE . .Ca primeur do la Vie , . t 1 d -. ' êta· t , Nitouche; (soirée); .Je Pré-aux~C\ercs . . 
ment. a 06té blèsS<iâ li têfo. Il a dO. ô~re transportè_ Marx Fischer;:sujei. a!lo'mand, doi\t nous avoliil S.n-· de la vl!le de Sceaux, d'infirmer Ja décision dos pro- secrète, d'Edouard Estaunie, le prix do l'an dernier, naissan os avanta~es es extl_l}Cteurs ,· ien ' .Bèuf •. Paritlens 9h.Auteur;X,mthochezlescourtisnnes 
à l'Hôtel-Dieu. , · - noneé hier l'arrestation à ·~Belfort pour espforinago miers jus:esenautorlsant cetfo ville àfairo Je. preuve avait~lé également donnéo par la GRANDE RE- vo_?~ se renilre compte de la supériorité de 1 appe.- · Ainbii;-a, s h. 11t....:. Au,l'éléphone; le Train de 8 h. {1. 

dano lès fort!! des Hautas-Ferches, Basses-PcrchPs que l'artificier avait indiqué"aux agents ile police la' , VUE à ses abonilés. ___ · l'i!l aney. - Th·. Anollo, 9 h. - Millbrouk s'en va-t-en guerre. ·. 
La n'u~••lcde !U,;_Ra~çou .. .,... M. Bar:at, "juge 

d'instruçt!OQ, poursun son ·enqut,o sur la mo1t ue 
M. Ltançou, 1:anciorl nôta.ir~ •trouvë âspbyxiO à son 
domlcile/ ruo _dè Laborde. Hier, il aVait ' convoquô 
Mlle, $Miaillet, l'amie du défunt, Î'oinise en liberté • 
provisoire il y.·a..quelqoos jours. . 

et la M'·a,•·, no ,,ra pas p·ou~u·,v1. L'aniuélo n'.a . d • 1 d d' , Bn n' · d t , 8 l GRANDE REVUE _ On mit le feu à une Kyramide de caisses s'élevant Samedi: Hans le joueur ~e flO.te. - fümanche; MalM "" ,., zone o prottictton qu'i s evaicnt inter ire au pn- , ~ , .omo e qua r ne a a h I d · k , ••ol ô a "'O 1 ! a f ·,, ,. · a· , .. al]a't hl'é 6 1 d · d' lé" t d' J à p,rès de_di<,. mé_ tees _o aut, remp ies e co.,petiux )>rou sen va-t-enguerre. • cv c .n.. u ucun a1 s,.,neux. ,,,se • 1 ,blic. La. c6ur ajoute qu'au cas où cette prouve se- pu I une s r e o romans , une. yii,r .., .e . uno arrosés copieusement. d'essence. la· pyramide fut · Folie"c""Dr::11n .. ~ h •. llli. - Nqs Femmes. . .. 
. simp!oiriont visite!" aos camarades travaillant' daÎls rait faite,- l'artificier serait respon, sGbl_s d,o l'acclden t. .V!J,leur ineomparablesqui sont tous de pr.emier ordre. j l.mmédiatemcnt tout entière en feu. , . 

1 
, Th.dos ~rts, g h. - Le. Carnaval .des Enfants; le Sic1hen. 

les.f!)rl.s do la_ pl_acè d:e Belfort. -· • , Elle détie'nt le record des toroans à .succès. U •. 1 dé . 1 1 f I rd t Th, Mohèro, s h. 1/2· - Detectivo. Dog, . 
Pour la restauration d'ua chêteau. - M. Jean Citol_'l~. (!U ha~rd .: Forse c~e ·si, forso che no, · , i:' appl_:l.lel , veisa a ors 11ur e. oycr 8 en un Cluny, Sb. t/i. . - C o,fion. - Le G'bâ1eau de!! Loufoqu89'. 

· l1npi•ude nee mortelle. ~ . M. Martre, pro- Coquelin ayant acquis le château de Ruflll, chllr"gfa do G. &A1111urmo; les Sept ·Pendus, d'A 11dreie/; lo liquide n~màtro~ ~4lange do gaz ignifuges et de Dé 1azet. 8,h. 1/4.- Cervello frit.si Les PigeollnHttes. _ 
priétair.e ,à ,Sainte-Marie-deMla-Msr; arronGis!!em·ent un architecte connu de Je reetaurer. ·1,o devis 'àcs · 

1 
Cantique· àes Cantiques, de Sudermann; !'lie do Vo- sels , proJeté avec force. Instantanément les flam- Grand-Gu1gno, 9 h. _ saturnin; l,abotage; Condo-Mlle Sena.illet a été confron:t!o avcc •Mllo Burguy-, 

sa femme de chambrC' . On a déjà dit que lâ cham­
bI"e à coucher de"M. Rançon· était 'séparéo''do celle do 
Mlie Senai!1et par un p,etit salon. Or, Milo Burguy. 
avait, dans sa prem~éro déposition, déclar6 qu'en 
accourant à l'appel de sa maitresse indisposée elle 
avait. SC!)ti l'oacur,du gaz d.a11s los tr:o{s pièces. MaiS' 
depuis lors elle. est revenue slll' cotte déc!ant.tion et 
affirme qn'elk n'a senti l'odeur du gaz·que Uans la 
chainbro de M. Rançon et d;!,ns celle de Mlle Senail~ 

· let et non dans lo salon. . 

âe Perpignan, était allô dans son ·garage pour vérl.,: travaux prévus psr cc derbior s'élevait à 850,001) 14pté, do Myrimii Harrr,; le Colosse do Rhode-a, de mes s'èteignenf et de l'énorme brasier plus aucune léancea; Un peu d"idénl; Figures dl! cire . . 
fier !e'mq,teur do ·• son .automobile. Il commit l'im- f La t · · d hA.t é é t M J l B h l trace do fou n'apparait. Càp~c.ines, 9 h. - s.aul vot' respect; Yette; le 2• larron. 

d d d d d l f . b rançs. res auratto n u c eau op r e 8 • ean ean erl e1:011; 'Eilpo r1 do G. Lecomte; la Vague De nouveau on·,·ette de l'essence sur 1,, ~]anches CoM:EDrn-RoYALB, ,pru ence e e~cen re ans a osse avec une ou- Coquelin ayant versé à peu près la sommo prévuo rouge;""do Rosny; Io • Talion, do· V. Margueritte; la ,. 
gie alluméo. Lo feu,se communiqua aui vapeurs de dans le devis, une centaine de mille francs lui furent Rouille, d'Emmanuel Boui·cier, etc. noircie,; et on y met lo feu, mais seule 'essence sP tCTACLES -co MC E RTS • 
pétrole et une explosion so produisit. · de nouveau réclamés par'sixdos vingt-de·ux entrepre- , bn1le. Tout· ce qui a été atteint par le jet de l'extinc- Folies-Bergère, 8 h.1/2. - Revue des Folies-Bergère. 

M. Manre, horriblement brO.lé, asphyxié par les neurs qui avaient exécuté les travaux. M. Jean_ Co- La Grande teur Dancy reste incorpbustib!C'. Olympia, 8 b. 1/2. - Vive Paris L revue. 
gaz et la fumée, tomba mort au fond de la fosse. Le ~uelin rnvita·alors 800 architecte 11. lui soumctlre un - L'ex~érience est en somme absolument concluante Grands Magasins Dufnyel.-0...:ouceri et cinématographt: 

· 1 t· M M t etn· a't r,·1•e'te• ,ans•éoe•vs ls mad,,tsp•ét·o de2h.1/îlà6heures iousles;onr~. i:.nu_rledimancne. smr, ne o voyan ·pas rentrer, . mo arrose ren- cvi, défin,·t·,r at•colui-ci luixJ,•éaanta, bientôt uno " • ' • • · • • • • 
d ·t t J d d · i R d tl é · 1 i t' d f r ·1 t Nou-veau-Cirque,Sb.1/îl.LesJoiesdel'escadron;Att.div,. 

l au garage e trouva o ca a-vro . o son mllr facture totale d'environ 750, francs. ' evue on a g ma e nvcn 100 nous ren en m am emen Palaia de Glace (Cho.mps•Elysêes).-Patînnge ·sm• vraia'' 
dans la fosse. Eoou:vantée elle appela au secours. 1,- Le direclcur de la Porte-Sair,t-Martin a rcfus6 do maltras du -feu : glace. Tous les jours de 2 à 7 h. ctde 9 h. à minuit. 

M. Joseph Pujol,,a'.djoint au maire, so rendit-sur payor. Los entrepreneurs l'ont assigné en ré!~ré et • ·1atuséo .Grévin. Palais des_mirages. Le Temple hindou,. -Ce iio scrait-doT\c pas, a dit le juge, par infiltra• 
tion quo lo ~az aurait pénétré dans I:i,çhambio, et 
lh,ora.it permis dês lol's de supposer quo l'inculpée 
avait ouvert Je robinet du radiatem• âe sa propre · 
chan1hre afin d'écarter tout soupçon en simulantuii. ' 
commencement d'aspbyxie? 

los Ue,ux pour procéder aux constatations légales. Il ont réclamé·Ja nomination d'un c.:i:pert, et M. Jean La GRANDE REVUE, indépendamment do ses U.tt.att"'i) ffl"at.t"ft i:& .. ua:voR T•EîtreLdemidîà la nuüau2•~tagep•esca\ier.Harau 1.:t 
voulut descendre dans la fosse avec uno .-bougie, Coquelin assigne à son toµr son architecte. articles do fond, romans et nouvelles, et des éturles, Jardin d'acclimatation. -Attrac~ion!! rlivers+'S. • 
~!lis unp,no~vs!le,~'ex~losion se produiSit et l'ad- enqutitos, monographies do la partie Pagas 11•res, ALHAHBn..1.. - CIGALE. -C1RQÙB MÉDR.4.NO- - CIRQUB oc 
la nt f t " bl t ·'lé · Le r,•'.I• •· 'un c_aup a· a· ,· ouot, _ Mil" 'la,,·, Ma"- · donne régulièrement des chroniques do quinzaîno • · PAn1s. - ELDORADO. - Fu11sY.- ! . UN A-PARK. - ~-JoU: 1 n uorr1 emen ru au visage. " "•• • , _ • ·THE A.TE., ES LIN ·DR LA n .. Lsrric. - Mou,.rn-nour.&. - SCALA. 

Le chau.ffcur dti docteur Donnczan nommé Mo- cilly, a charmanto pensionnaire du thM,trè Sarah- 'La Pol,ilique, par Pierre Baudin, sénateur, an-
liorR.t,_appolé pour constatationsmédicales,quîavait Bernhardt., passait en taxi-auto, lo 10 juin dernier, cien ministre, -
voulu se Porter au secours de M. Puj ol, reçut à Son boulevard des Italiens, quand son chauffeur se prit Les -Thed(reJ, par Gustave J,.anson, professeur Ainsi que nous l'avons dit dès hier, c'est mardi: Mlle Senaillet a pro~e1:1tê contre cette hypothèse. 

i'.ll!PisCllBS COM!olSOCIALSS Elle n'a jamais,ouvert le radiateur de sa chambre et 
la_com1;1en·~em.ont' <1'asph7:xio qu'e!J,;i a .épÏ-ouvé ptp­
vient bien ~u gaz quf, ·s êcJiappant de l.a·cham_hre 
de M, Rançon, a travarsé le salon. M• Piorru Dos- · 
saign e, rtimplaçant M• Hcnri• Robcrt, lo défons.eu, 
dé.Mlle Scnai_llet, a fait àlors remarquer qut! Mlle 
Burguy avait vu plusi!:'Urs personnt>s entre ces deux 
d~·oositions contradictoires et qu'elle avait pu .Mre 

tour des brO.lui:es asSez ,êtendues et d'une certaine de querelle avec un cocher do fiacre., Joseph Ferry. à la Sorbonne, ~ prochain qu'aura lieu à l'Odéon la répétitiori. géné-
gî·avité: · · · A b'lut d'o:rguments, celui-ci lanÇS. à son adversaire Sur l.a1vie pa• Yvaa Soant,·,I Sus,é,' raie do Roméo el Julie/te·, elle sera donnée non pas Bordenmc:. 16 décembre. 
· U•.1~ a:utro personne, accouruo, !ut ellé'-mômo uniurienx coup do fouet qui atteignit ln. i·eune ac- 1,a · V"" u1'11•a· ',·,,,· · pat· E,·n-est c· ha•le,' Je soh·, '" qui l'aurait. fait coïncider avec ceUe de Blés, - Fermes. Dur Cêntre 28 25 1i 2.1:1 75 l és Hfü kl1; 

t li d- · "' ' ' - • ' ' Farines. - Tendance tl!\usse. ~·arine!I !leur du hauO s temte. . trice à l'épaula, et cela si crue !'ment qu'elle ut Lii M"'"q"'' pa, Lou",,, •lnv l'Opérn, mais dons J'.âp-rès~miài. · L'é d d bl è · ..... """• """' ·,; · ,. pnys 41 50 à• 42 tr. les. 100 kilos rendus ; supérieure da. · tat es eux ess. s est inquiétant. garder lâ cbsu1bre pendant trois jours. :· La .Vie et le druil, par Maxtmc Leroy, Par suite, les deux premiere Jours de la semaine Centre miinque. • 
~ · Poursuivi devant la 11• chambre correctionnelle, Pédagooie et ·socioloo.ie, par Maurice Kahn, r,rochaine seront e.mployés de la façon suivante : 1'àrtres et dérivés. _ Tendance très soutenue. ua 

lnfluCnc~o. ~ · ' · . . ·. , : . 
L'nssast<1lnat de If\ Ilm~ua~ière de Dragui- ferry, vient d"ôtro condamné à h'uit jours do·prlson, . . t6 à · R d R étl d. nndi après-midi• à la Gaitê, rép.éti,_tion ,gtin.era.la de crisiallisatioo 1 10 à 1 20;, ha acidité iota le 1 SO à 1 35; 

gnan; ..:;.. Mmo B ... , deme·urant li.Trans (Var), s'est 50 francs d'amende et·300 francs da dommàgos-in- 00 qm, aJOU uno avua - as •vues ~ 10
1
1- lJM Quichotte; Îundi soir, 11.u théâtre Sarah-Bern- tartre 1 35 à 1, 40 le degré selon 1•endement; crletnux 

rendue ·hier soir au oarquc:t do Drafuignun.èt a dé- téré ts envers Mlle Mario Marcilly. ~· • , ~uc et 11 un M~!mcu.'I~~. b~ll.~~r.apblq"'e C<?mp et hardt rtipétition générale des J\'o'ces de PànUrge- de tartre &upémeUr 100 à·, 165 fr.; crème•'cie tarira prtl'-
f. S_uieido d'u~ _.,fonclÎonna.i,ro m~Âïcir1al. - , 'a''s,ro ~uoTMarius Ruhi.r, ~ircctcnr. d un café-c,?.ncerlt ' Ap,6s '1, •·.• ••des ctio-. !no•·. - n·, nat,• , _.,- o:rne ,p:n,çpsem,,_ o ::rai men .um_~u~ . .. ' ', ma.i:4,i 8.pl'.ès-_qiidi, ii l'Qd"e_c;,n,_ ' 'f'.étitio_n ·gén_éral.•.d·é : mier _blanc 190 à 195 '. fr rO:ciâe'tartrique 285 _à 245fr. les. 
t e . mt- ropez, 8:rrétd,' 1! a trois Jours, .sous 1ncu • .. .-.. .,. ... ., u - A""NNEM""T un an = f• t,·,, mo•• 5 r, 75 1 di J•n é !l kil , -rois passants q,u l"""v••rs••ont ls pont a,Sa,·nt- · ~ .t.~v .... • . . •""' •·, u _., • • l/omeoel.fuiette- erm·ar soir · ,:.1pera · repetn1orr-- - -· -- ,, ..., - -" , à&SO ... ,,. ... pation d'assaasinat commiS~ il Y a trôis 8.ns, Sur la respondant du ,Mans-: -- . . ----- · - •-· '~ - • -• 1 d ' 1 . d' M G • "llü.G, 1 · Ca.outch:ouci, . .,.... souten1>s. e...,,.,.,.i.;11,mps-2::. ; 
Clo~uP., _av'8tn.t-hicr solr v:-eI;Sne9,C._li,eur9S, ~n.t~n,dale!l!· •J)et!<onne;.df.f11~è: Mai-t½o prigue, e,11.retW.m Q._Dra- Ce,,t par un _àcqmttement liéni!ra.l quo SO sont La'mo~~ehè,s:_ede.te11tHlc11Beva.u de p~m.ler_r~~!- .fté.n,éra !l, ~u ,....ra~e ynque e - Ol?~gu . ', g · • Gambie commun 6_ 75 à .?.fr.; . dito ordin.~7 '15 à 8 fr.; 
uns,yœi.:,qu1 tout,à coup•5 'élovait danSùe siJance de· gol~nan· étiùt complêt·•ment étianuer air imC' terminés, hier soir, !os ·aébats du . pm_ cès intent,; · à Envoi franco, sur demande, d'un num~ro . spécimen ' iraçt'lr. ~ · • • • • dito supérieur 8· 75 à,'!l: rc.,Lahou··Cinkes· moyens .8'. 75-

' la nuit:·•, • • • ·-- 1 · ' • - ' • · c 1: _cr · ' " /ll'admlnfo1ration•137,ruede Conslaminonle, .Pari!t. •· ca' , 6;,. . - .• ~· ' à!Hr.;"Lnhou-....etlts CakeS"9·50, ·LahuU" ·Ni,rgers ·l<t.5() , E le a dés1gnô comme en. Ctnnt .1 autour un hou'- MM. B~rbin 'et Che-valièr; -cheminots révOQ"ués i:lo , - , .. · - ~ ... , , r 8 d .. N. , b'l' , 11 • 'à t2 fr s m 
,A · Aclîeµ ni.est •1mi~llh' M.îc!:1_ podu, l<>hujoüi::s! d . chet· haliitant une localito voisine. • - - -· l'Ouest-Etat, et à M. Richer, secrétaire de la .Bourse , ., - : · 1 ' A 1~ Ù>~écÙ; no;ale, à huit he~ëâ et dem,e, pJur , ~i~ke1J rÇ>0u°ge~n:1i~ff'~às·1db~.~~oil'nll:h. ~ig~ers'!fa ·il : 

. ~ ce momen ;. a si ouctw.. 'un omme se fes- · Le p!-,Ï,Sonn.icr del~ maison centrale de Nif11c$, qui - au travail, poursuivis devant là cour d'assises de ln. LA 'REVUE DE PARIS · l'inauguration de la nouvelle salle, pi::em1êre représen- à 13.50; soudan.Mnnob. l3 fr .. à 13 50.le kilo. . 
eait sur le parape~ et aussitôt après les trois pas- : .dénonça Marius Rubir, .va él.ro tra.nsfértfà Dragui- Sartho sous l'inculpatiOn d'ê.Jc.citation dil militairès · tauon: 1• Avant-propos de M. Jacques Redelsp+'rger; . 5' • 
~~~ts1 pèrcoVaient · 1!! •bruit .9,e la chut~ d'un Cû.rps _A'T)al_l, 0~ .~,os confro~tations auroht liouo~tre RU.hir~ à la désobéissance. M•• Uhry et Charles Ligneul 85 bi.T, fauboùrg Saînt-Ho11oré,. 2" Ezi:el.tior, re'o!ue en huit tableaux de MM. Noziére et CbanJ?es . Bonibay 1 Sti ~Mr~sènl · ~~~~t~~\ ·sb · 
....... s. 'eau. ' ' · Mme B et lui · av. aient présenté la defense dos accu, sés. · Merveilleusement riche, ce numéro du 15 décero~ Mirande, interp1·étée1 par M. Mayol, Mlles Detminy, 1 , 1~16 ri : l-l 1 0 • i 11. • 10 / 'delf · ~hri !,hn.Î •' lisse mirent à la recherche du malhcur,:,u:x·, m'ais ... ··· ' · b 1 d hl! d • Alice. Bonheur Emilienne d'Alençon -suzsnne Derval en., ong- 1. n ' ·8 - • · .• - ·•· • u ' , . . , · l.cs conclusions do la partie civile él.ant i"ejot:ééS, IO oU a Revue . o Paris pu e ·importantes Routehin e, Lis6 Brévannes. Renôe ·llÎi.cke, MM. Victor , 2 e . 5 ~'/li d.; ,..:1~.1Qnp,:nr. ot, P~nnng- a sh. ~ 1/S. en.;,, 
empm té par lrs remous de l'eau ~l avàit disparu Un iuCéndi.e a dél:ruit hier soir une villa et un purèment •et_simploment, ta ·Compagni~ do l'Ouest- Lelfres de PuvU de Chavannes (1861-1876); commence Henr,· Jean Guity Ferréol etc ." etc. . • Valparn1so 10 31/3:: den., Yokoh,imœ 2, sh. o S/R den, 
lmmi<diaioment. · ' atelier ac carrosserie Y att{lnantl situtls . routo do ~tat est conaamnée à tous les dépens. • -A• ùn roman Fils de Gueu:,; , par Emile Mose!ly, qui sera · · ' ' · ' ' " New0 York 15 ,décembre. 

Sur lo trottait· on trouvait un chapeau,mar·qué aux :· Roch"l)lauro, à.. Montâlimar. , Les a,1gàts sont _Con si- peut-être l'événeme1?-t littéraire: de l:.\, saison; conti- · - Voici les prochains spectacles· d'e l'Odéon : · · · . Clianges·: sur .Paris 5 23· 31-i: sur' Londres -i 8.? S/8; 
Initial~s A. H., un parapluie, auquel était ·attachée . dér,obies, ,un· stock impo~ta.nt de .bois et dei carros - Le bandit Grand· ~n cou'r- d'.aasfses.---, Dei° notre nuo la curieuee et bel!o Francesca da Rimini, de . Co soir, demain samedi {soirée), dimanche (matinée , aur .llerUn 95 •/•· . , 
n.ne rriontr.e en orl et une lettre dont l'enveloppe ,por- scrics d_'à_utoinobiles a..,_ant tlté :--détruit. ,.'• correspondant ac Nantes; - . G h • 1 d'A · · t l' 1 t dl t,. et soirtle), les, Trou sultanes et les Fourberies de Seatin; . Cotons, - · Re.oetteS' de ce jom,: 73\000 balles contra 
ta. ]' é " · · d B I S · J . ~ "' a rie e nnunzm, c · aœp 8 8 verse et l"o.:S lundf, ~, ;ffrancfli.$, les Trois sultanes ·, . murdi ma- ,. 2'.000 J'a"de•,,,·,•. l'a"l •,,., . ;~a· . . •·.,,,000 ha.llllll, on nt.ra tt en-1 te-ue a ma1nc e ouognr.-sur~ eme. _ Lcsde,·ni•,·stémoinsv'ennent'dadéfile,·dov•n·t1• ,· m · , · p ·,,, Ed ' 1· ,, 1· t '· 'do • " ••' ""u , • .r, _ ..... ;. .., • " ... usap #o ,rcmi. r « . uca,w11 n1menaw" ; tinée), répé1i1,ion gl!nérale de.Jlomllo.; ct Juliette .. (so,- H9;001Jl'a11rler11•; ~llildl1ng/Jplnnf1· 15W,hausse.5/100 •. 
Cette envo!oppo rPn!ormait une feuille do-papier.sur - cour d'assises. . ·: Gustavo Flaubert; .avec cela deux -articles de• la rée), leS .Affranchit, ies Trois sultanes; mercr.edi, pre'- • Marché soutenu: von'tes, 10,000· bO.llel!~ · · 
laquelle étaient .écrits ces mots·: · , • INFOR.Af:A~IONS D:ryERSES _ Grand n'a pas trahi un instant l'espok do.ses dé- plus- haute im oortance pour notre politique inté:., miére représent.'\Uon dfl Romto et Juliette; demain 1•ut11rs, e.onr. 1-i 83; fév~ 15 02. avril t5 zr. ~larchlt 

Mes' paunes chéris · fenseu rs; qui plaideront certainement la folie . Cet ri cure !'t extérléure, 'RégiohJ françaises, par !>. Vidal samedi, à deux h,.eures, les .Affranchis; jeudi prochain : à peine so.utenu. . 
Je me·u1·s victill1e de la h8ine des bommeS entre-eu.,: - La comp.tgnie des ··courtiers· assermentés au !ri- homme a uno 'incroyable force de caractère, et, 'n'ë-- de Ja. Blache; Câfiles ·soùs-mariu.s et Defeme nalio- (matinée), le -.llédeetn malgri'. lui {représentations do Cafés. •- 1110 Fair o• :. fuLurs,: . COil!'. 1093, fé.v. n Ol; 

et de leur ambition. · 1 ,, ' , : .,· b,unnl de commel'C8' de la Se!no a ,procédé- au ,renOt1• 'taicntles!lëclarationeformellesdesmédecînslëgistos, 11.ale, ,par •••; enfin de c~armanteS Poésies de Lé~nce M. Drnne!hj·, conférence par M'. Tristan Bernard. av-ril 10 97, Mnrché• soutenu. \.'em·as 51.oooiba!Je,a., 
Pardon ! 'Pardon! ParUon r · ' vellemcnt de so chnmbr.o syndicale pour l'année 1911 • ori serait pris de douto 'en v'61itô ·sur son.état mental. de Jonctèrcs, et. :do. piquantes .Anecdotes anglaue.!; - A l'Opéra-Comiq\le. , 1 · Nnw 'lrtf>·a·n!!. 15 décembre. 
l e souffre terriblement. · Ont été _élus: ~Bf. Ed; Mo!]tnrd;_ présid'ent; Destrei- · A la fin de l'audien'co, tentant uu suprOnü, effort, choisies par R.,B. de .Malherbe dans les délicieux Demain commeneera,à l'Opéra-Comique,la deuxième , C.Ofuns . .. , Mid'dli'ng 14,87', incliO:ng,é. MarcbQ fel'me-: 
':J:ous mes dernfors baisers. p·our ,·ous I cber, syndic•ropporteur.; .GrosflllaX, secrétaira; Franck, Je p,o,·,dent fit pince• devant le, yeux du band,'t les S · d "d C d" série des Concerts historiques de la musique. consa- Ventes 3,200 balles. - ' 

1 
' 

· L n • " ouven,rs " c ....... Y ar igan. _,.,, -ou· m•t1,e, ''" •·t ,,n•·. Au .P••~••mme_, Je, Futurs.; cour. U 93; fév. 15-10~ avril 15, 40, Marchd. 
11.J:apler ne, pa.rt&lt pas de signature. . r sorier; e Jane, Gillet et earnn, adjoints. ,,l!tcments tout tachés de san.,. do la pauvre petite · · • .,. "' ""' "' -.. 

C 
O PRIX: DE L'ABONNEMENT œu--vres de-Gio• Battista Buononcini, Antonio Caldara, soutenu. ,,. 

• emitô <lwsuicidé a pu cependant l\Lre r~pide- , - La bnnquet· donné ,en l'hoùneur dti docteur Eugène lémentine Fouché, c_orsage et chemisa, où sorit UN ÀN six :uo1s TR'o1s MOIS Emanu<'le: d'Astorgn, Leonardo Vinci, Gio Battis ta Per• Rio. ·15 décembre. 
ment rtablio. C'est un fonctionl'airo municipal' de Dalnûnuy_ a :eu .lieu hier soir A l'ElYséa;Palnce, sous la apparents les dix-sept coups do couteau dont il 18. , <S . ••· i2- go!'esl. Nicolo Porpora. Leônardo teo, mnaldo da Ca- Café~ . - Recettes, 'J,0<}0',;ues. March~ terme. 
Boulogne, M •. Alphonse Hcmbacbcr. Bmpkiyé de'- : présidence du professeur Pozzi. La plu~••· des mem- f~ppa. . PARIS.··· • · • • · • .;: · • • • • • '-' " " · " pua, Nicofa J.ommelli, Bal'dn~snre Gafuppi. , Stoc.k :1 423.COO sacs füo ·- 11° 7. 7,700 reis,, hausse 75., , 

' d . ' à 1 ' i ., H b h ··- SEINE ET SEJNË-ET-OISE ..•• 61 ' " 25 60· 12 75 é d '' E t t A . Ch n e 16 0/32 ·n•h•• é pms pms e vmgL-cmq · a mau; a " - - em ac er; · bres de la Société des cllirurgiens ·de Paris et de nom- · Grand, · dit le président, voulez-vous une dernière 27 • 13 50 Aprés,une conf rence e . •xper , cancer - u.pro- ' a El , 1 .., ..._.,g • _· · · ' 
qui jouissait de l'estime et de la syml}alhfo do toute breuses personnalités. de la p'rcSse y assisl.aiént. fois renoncer à votre système, dont aucun des témoins D.ÉPARTEMENTS, • • • • • • • • •: 64 " " grarnme.: les-morceaux les plus célèbres de ces d!'ffé- • ' . So.nm9. 15 déceml,re. J 
Ja .popu laiion, avait étC nommô, Hy a trois ans, chêf De nomb_reux toasts ont été P""' d'oba,d po• 1, que nouS: venons d'enteil_ 'dro n'est la dupe, et recolmai. _ J!.-raA_NGER (UNION POS'rALE) 60 " 30 » 15 ,. rents auteurs, interprétés par Mbmlee

1
, Mli~rentRaié. Jane : Cafkès 

9
'. ;..,~e

000
.ceLte!!: lll;0OO sacs. Marché soutenu . 

d b · d l'é · l""' Il êta' ô · d d ~ ' • bl l' •· -----~---~ -~- - - -~--- Hauo, Mathieu I:.ut1-, Nicot-Vauc e , A ce· v:eau, · Stoc : ..,.,,...,. sa~s. 
u ureau O tat (' "-"• lt p re O eux ~n- J!rof,esseur Pozzi, puis por M. Strauss, sénateur, au . tv'o'u',u_,•,,vu•,u,sQ,_,tes en auwur des crimes . dont 0

• Il , il EV ·u E. s c·1 EN 11 F' 1·0 u E . . Cnhe1',',bmonmn,e1,,E,•,;_piun1',','n',·_MM .. Francel,Féo,do,_ or,Vig_neau, . S~dard n• 7, 6.950 reis. baisse so. fants, don't l'ainé rst O!ôve à l'Ecole normale 'd'Au'- nom .de l'.Association des jçrni-naliStes répubUéO.ina. Ont ' CO 
teuil,et.Je sec.ond, .unofillettedoqtlator;e ans, auit · prisensuitela'piirole:•M.Le,Dec,présidentde) Ja So-- .-··Le handit •l~ve la ùte. imJ)aroe'ptiblemcnt,agite , . · , · · ~ . 1 / ' --

les cours du lycéo ,Mo!iàre. .ciété des chirurgiens dê Paris ., 1e docteur _Monprciar, , les mains de ce gesto ne-rveu:x qn'fl a · ou pondant , 0 110,1;• 1111 111131 _ o, Ptot• 1a1ourou.. da r,ACAd. de Médllcllla, .;:::m"m· 
0
G~?t,v'e,1

0
A, ',•_truc a rer;u ,do M. Q!.aliapiae 16 télé• . vins. - La marchandise. disponible: sur la. place ds· 

Q 
' 

• 1 d • 'd · 't l d · · Lo · · 1 l · \ J l J t .,. .. .... , Paris se fait rare. l.es• vins roug11s- · valent de 4.9, a uan a cause u suiet e, on• cro1 a econvnr d'Angers; !e docteur Brochüi, M. Çhapsal. .. . . . tous les ,dP.bats, puis r~tombo_ aussi~t .dans .son afM pms ancien, o P us genera , & P os comp e . . . • . 1 48 francs et les:blancs de ,15. à 55 rroncs l"hect:olltre 311 dans des irrégulârilés commises à. l'.occasïon d"tJ.ne · Le docteur Saleil. au nom des .iinciens internas de faissement, sans un mot, sans un regard. . . " des organes scientifique~ frani;aûi. , ·1 ~ Apprends bruit r,pa:idu sur ff!,OD .CO!"COurs dans ta t (M ï · · le) 
, élection oomph•montnirc mîmicipalo qui eu\ lieu à l'hôpital -Péan,, a vivement remercié le· d6cteur· Delau- L"auàiencè "cst levDO alors et Grand est reeonduit --------c------------- des p~ras ~sses,3~, P,r1,ntemps l'rocbsm.,Trésètonné, ' comp n n!jlf. (!ni e;ur t-imco . , 

Boulogne.sui-S'dnc, il Y a. trois mois. ' • ~ay de ce qu'il a fait d,ms est hôpital libre pour_ l'édu- ep_f,i-ieqn, aµssJ indil'lé~ent auX. cris hostiles do ·la. Souvenirs d:unp jéÛn?~S0 i:iaïve' et d'n1:e:. ad~les- ·: .f:~~,1'. ~men!ir énergiquemen~ pmsque pas un ~o-i. de 
On avait constaté qu·a.u troisîlùiHfburcaµ dp vote, cn.Uo.1Ld(ls.,p,r41,JCiWl.S.,..l\êpomlanU ê..~on,..toni:,.,.l~oc-.., ._fçu, ~ q,!)i l'at!end 1,!U n,assage ._su.: la }'.llace .. qu'à toue '. ~,mce tourrrrcnt~._cl'lro1 do l échafaud, espt_)lr dune I •· · · · • CILI.UAPllil'!, • · -~fil•rt·w· · ·rn· ~·p•~-RlfR' ;ti·A·Br· 'kl[AS'·&Ei'l 

oli M. Hembache1~romolissait.les Jfonctions de se- teur-Delaunny, nprés uo hommage ému adressé à la les êvénemenl~ qm' ont été·dèpu1s ~quatre Jours•êvo:.. ,gràce-prés1dcnbelJc, telles sont les sensannns,d'un .,_. .....,., . 
1
~ .~- ,...,...__.., ,•~, =, .,.

1 
,·"' ,--;:- ·" 

61 1 
.. d ~· 

~éta,irç, il" avait fillÛante· bu1lÇ.tin1;-.de nlus que., mêm.o.ice .da. Pé", • ~on•·• •'mm•n• , .. ,, ",,·ao du ·qu~s dovant. lui· ,... _,, ~ ,·-,;,, . ., . ., _.:.i.....- . -~damuô à, ... mo-r:,• nua.Nonce..Cassnrur.a uA.-r(• "'ans \'"" - Qua nême e ern ~ r e1 ..... . e ...... ,. a son u . . _.. _.. .. .. . • . . _ •. t 
• •• · · ~ S · -~ - 1,-~~ t 1· "1·a· · · ~• w= .. ...., "., • ' . . · ·• • - · . · ·· - • - .----i. · • · - -'?-' ·'-"-" • '1.led·•,llalt~-des/\grlcutteurs,lundlî9d~cembre.-=-Pro-, ---margements. a1s1 ue mct<1en , e consc1 e pres- docteur Bro'ehin,. tonS dèux avaient développé dans cet _, Demam, réqu1S1tofro _d? M. Martin, procureur do ,son nouveau roman l.e Journal d h1nesfe, .en un ar- 1 ·gramme: Chan.sans dé' Burns {Paul Vidnl' et. comte - L'Acad•m·,·

8 
de .l\le'de•m· e, 

fecturo annula '!'êlection. · · · - · · hôpital créé.. pnr l.ui un enseignement _théorique _et la .Rèpub!ique, ot plaidomos de M'" Hon·ens et Rado got savoureux ct·vra1. (Voµ- aux annonc~s.) ~ergs-Léon Tolstot)'. - "Chânts espagnol; italien;: franc: .,_ " 
~Depuis ,Jors, •mie campagne .yiolcuto avait été ~e-~ pruuquc Qui. ri.!pond à tous les,boso,ws et permet aux ' de Saint-G1,1èdos. - ' · _ . . 

1 
{ · • ç'ais; /ufbrafquc (\Jauric!l f!.avel), ..,.. Chants flamand et L' Acadéillfe (Jes Sciences· 

n_ée _cont.~e le qia,re, ~ - l.a.gneau, dont·_ le candidat. prnt1c1ens d'opérer d'urgencé "'dans )eé 'c,ar.ùp'og"i es et ' ' 1 A l'occit.Sion dcS Etrennes, la librairie FJ: ·Ftamma- é~ossais {A\exandre-G.eorg_e§) . . - Chants russes (N: Olé- ' 
avait. ~Té ôlu au ·.pretrner tour. Une letn:~ ~uver,e '. de sau-vcr des exîstencés! ,. rion offre au public un choix varié d'ou.vragM, gui lllDe), et el1an.ts et Dits 11!"Pulair;es, de Moussorgs~I•. - ne parlent• actu.ell\:!ment que de l'artéi:10':" . 
a{fichfe sur tous !l's .. murs de _Boulogne (!lsa1t. qu~I 

1 
· · N E" C R Q L O GIE ob tiennent un véritable succës {Voir aux annonces). _.Avrts 1~ bala1Ue. - /A: Dtt de I Innocl'!lt. - /A: D~ de sèlérose. · . -

y avait des fraudeur!:! à la ma.iric et que le maire Je!! - Nous avons reçu pour l1Œutm! de rl!Ospltalité de . • • l'011phelin. - Berceuse àu pauvre. - ·Le·llopak. - BiHets 
protégeait. . . , , . , nuit: d'e C'. 13., 100 fr., et·pour 18' JoyfUZ Nol#: cfo M. S., de 10 francs à l franc, à la salle, chez- les édîteur9" !:.es• geilS' avisés', 01lX,. 

M. La!/;;·cau, nni•est très affecté' du suicidOJ do M.. .S1r, c. C., 50 fr., ensemble !i5 fr -:, que nous envoyons· • ' E>ui-and, Gru"', Eschiot "Foctin. et· à l'A:dministl'MÎGII de 
' • ,On nous annonco la mort, nprès une· longue et S O " , , concertS' A~ Dandelot, 83. :r.ue d-'~msterd·am. ne prennent , qne' de· l':AScTérine" po11r s'en Hembac cr, a: donrié les renseignements·imivants : , a, Mme Louis Gra-ridênu,, Présid'ente dél'œilvte,,4, ,avo- 1 li I di d' d · 1 j ai d 1 p . R. T · 1 ~éaeevo,· et·' 

8
,..,... ·Fi:;· èrir·, •r.Grand prix·, , 

· - • · ' ; · · • . nus de. La BourdonnalS. · crue 6 ma a e, un es P us eun.es m tres e a ~ 1 - A l'université deli Aiinaks.. demain samedi',- à- .. ,. ~ 
Comme J'avais été avl'"é qu'on: eoup<_,;onna1t Hemba- 1 - Eitatualrefrançaise, Bùgèno Boverie. ~ éinqbeures ;,•Co qu'on chan lait aux. fè1escarill'ollnées.• ,. position, do Bru.:i:e !es .JJ ' 

cher, ,Je J'nppelài à mon burnu. li nl!I énergiquement _., Nos enfauts à.fét'failger. - La société• Concordia. ,, L'artiste avait-à poino dépassé quaril.nte ans. $es AÊRON,AtJTIQtlE cilnférence pat M. René Garnier. Audition des Chan- . 
l1 ce n''e~t que mercredi matin, alors qµe je le· ncman- . grâco àc son caractère universitaire et "i, ses relations débuts au Salon do '1893 avaient Oté retentissants. teurs de Samt•Gervais,, sou.<1 la direction de M, L~on, 0' !I .. N,' [Nr PR-•EN•. fil D"A_. •. JAM·A,IS-TROP 
dais r;to n-ou...-eau pour préciser. ceC'1alns faits, qu·u finît e.rt Fran'Ce et à l'ëiri:inger, a ·pu ;-dans l'année·scoldiro Spn1 Cain .lui,11.vait yàlu ,u;n9 , JTIÔdaillo de secondé. l'AnIS,BRUXl!LUS ET RETOUR , Saint'-Requier et d'o M"me Thëkfa Brllckwilder-Rock- Il [ l'.J fl'f.t 
pal's écrier.: ' · · · ,_ ' ' 910 < · eln,,ao,u•eammeneomentdanaton'été .. La~,,m- li " · 1 J J te · l j ,_troll. - NQ cherchez plus, monsieur Iemlllre, ciest mol.! 1 , c snr~out pendant les vacance~, . bralllitemeitt •• '" · ,JJe re& o pus anxav n urs qne' qu nze· our•-pour 

- Malhcut'cnx, répondis-je, vOilà quinze, jours' que , écha;nger. 212 jeun.is gens• e·t jeunes f!Ues de' douze à pense. qui lui fut d6Cernée, deux ans après, par · dlsputer l'ôr,reuve Parls-Bruxelles et retouc, daté a: par ....:. li, l'EcOI€!· des hautesr étudies· sociale'S, M: Camilfo' 
je vous Je demande. · . , viugt ans, dom beauc.:iup èntre In. Franc·e,' l'i(!lemiigns : l'Institu, pour Son Abanàonnie, le mii définitive- l'Automob1 &-Club' de' France de trois,, prl~ de· 100,000, Le· senne fèra· son rèuillemn· pnrlô·h·ebdomad'a'tre lundi' 

J"lnvital mon•cfier de bureau à reprcn:dre .son tra- et l'Angleterre; elle a._placé 170- éléves des universités ment 11n- vedette. ' · · S0,000 et 20,000 francs. 19'rlécembœ; i'I quatre heures un· quart, stJr les. PolichiM 
vaîl et j'nllni aus-sit~t trouver la· prtlfet do la Sein,,.. ou des,gr.anaes 4!co!es dans des ramrnes et pensionM --- Il obtint en 1901' uno -première médaille. , Do 1901 Trois pilotes seulemenl sont J"éguli'âroment eugagés nelles (audition do ·Mme Gabrielle- Fleury, M. Rab let; 
L'lrrtlguinrir&étaW on somme, sans gl'a.vité. Dans le ,,. d ,. t d l'ét 1 , 1 . à 19_.i0, il créa deux œuvres maitresses, la Camille i'.t l'heure ac,nelle pour tenter nn essai. t:e>son,1: MM. ' M. Proxy j. · 
total des, ,·nta,,t,, ,·l •v,,·, r,,1, ""' e~,o-qu"H Jgno•n't. n ""' 8 ' rnnce e e ranger e procur.,. ces corrcsc. Je,comta de Lambert, Tabuteau et Legagne.ux;. , ·. 1 . . 

à la Grando Pharms:cio, 

f,ia:~e du Ha'Vre- , Parïs, 
es p!i.armacit!S'. 

· Rl:µ.:i:cll'es : Pharmaci'e 
boi¼lévard, di"l Waterloo .. 

<le France, 13. 
et dans· toutes 

Dernevillo, 66, 

- - -------< deYoit•.
8

ronter à tel du' tel:,,·•••~•: .•M,'tc cette err;u;, pondonts à plus ,de 500 é!Ov~s de Jycé'es, collégès, Desmoulim; en bronze1 qui' est au Pa\ais-Rnyal, et flap pelons que Je.,prix. de 100,000· francs, ést: actuelle- - LcsVi.sio11s d'Ot·ient, ôe Ger\·ala Cour.tellemont,, dont 
•~ " 

0 é ol ·n •mol, t · l é · · · le Baudi111, qui est ru.o au. Fau.bourg-Saint-Anto·,ne, mont oo,,no P•" ,·av,·a•·u· hollandol, Wynm,1·,n p,,. lo beau· spectacle e11chanta les amateurs de beau::ii::d'é-ll s'obs ;na à ne rias vouloir la reconnattre, et, clans· le c es 0• 5 e prima res sup rieures. • .., • · ' • con et de .voyages Joi'ntains, vont renaitre;. transpor- , 
but ,:è \a faire du;Mr:,tlre, il porta comme_ votants des• Le secrétaire, général, M. Lan.ovin, pro'resseur à morceaux puissants et souples, , OX{)ressi!s et pleins 3'6 hP.ures. d If Ré amto• p·', du Bon .,,·,bé pa,· •1 Ge"' 

'' 
' ~ l'é J "·lb / · da v,·, En m,m, •. '] é ta t · J li\ d L,S BXCDI\Sl "NS BN DlRlGIU.B'• ..,as sa e c ., n, " • ;, ,,. · ... -o,.,teurs, qui en• réalité, n'avatent pa\ 'pris part .au co e supérieure \,,U er, se tient.à la djspoS,ition des • wmps, l _ ex eu I pour av o e . _ " ... , . ges: Loiseuu, . 

l'oie. - familles par lettre ou encore tous les Jeudis <le qua- Verdun un monument commémoratif des dMcnscurs 1.e d!ngcnbls Astra Vllle-tfe;P~u_ a·elTectué hier!aprc- . Dn 20· dé·cembre au· 2- Janvier .inclus, les Virions 
Des reehcrcbcs entr<'prisc~ ;~x ab0rd:i de saint-' trc à six: heures; au siégê de la •socMt<l, O, rue-Chr!sM de Ja ville, dont le succès rut très vif. Le plus bel mtéro ,ascension de sa: salson;.d l:l!ver. . . ' d"Orlent:parattront d-,ux· rois· en matinée- !t trois, lieures· 

Cloud ·par des agente de la pO\ice fluviare, pau.r ro- tino. On-ne ,saurrut trqp les engager à prendre leurs avenir lut était ré1;1ervé s'il avait pu aller Jusqu'au 'Par~1. à deux. heures qu.antnto dO l'aprés~m,d1 du ~ et quiltre heures et ùemie, ot Je soir à huit heures et 
d · it' ,, · •· t · 1 • 1 · t bout ·'d8 sa carrière. La fatalité en a d6cidé aûtrc- parc, il Y ntternseait, à trois heures quar.r.nto~ après demie' avee un prngmmm~. incomparHhle qui corn·# lr~uvur Je corps de M. Hembacher, sqnt'rest'Ces juS:.' ispos mos s lllBln..:nan pour 8 P ace men ou ment._ avoir êvofüé au-deSSU'S i:ts la ville et du, e:a.ve de. Pau. _ , prend!'l'~yJÎte-, fa Turquie·, ln Syrie, la p·a1esbi:ic,, fEs~ 

q~'à.. pr~sent sans ri!s.u!ts;t.. • f échnnge des Jeunes gens et des Jeùnes fllles pendant Cette première ascension permet à Ja. Comp!'inle gé- PIIS'Oe l"IiaMe etc _ . 

Vit;limc du devoia•. :.._ NouS avor.S dit1 hiar, 
qu'u n in~ uCc,cur do là Stlrèté, nommé Trojam1 avait 
Btifl;ll~ssé d'un coup de revolver par. un ms!111it.our •n moment où il se nisposait à · I'àppréhen<ler, rue 
d'Hautpou\.."dans 10:quartier-du Combat. Voici les 
circon.stances dans kbqueiles cette ~ggression .s'est, 
pr~1,~irn : , , , . . , " 

Trois Jeunes· gon5 &'enfuyaient à-, toutes j"ambes, 
veI's trois heures de l'ap1·ès-mi'dl, dans la o reètlonl 
du parc des Bu1t.,s-ffüaumont, · pou:rsuivls ·par un 
restaurateur, M. Lagoutte, 17, rue Q•ffautpouf, chez·­
~ui ils venuient·do :se tal1e SEl'rvir un copieux · reoas 
11n nilglig,,11nt d'en -s'Oldcr. l'Oddition. Les agents Tro­
Jani eL Colmar, qui JJ:IJ,Silaient'à- cet inatan,, so mi• 
rent à leur poursuit<!. Commo ils aHa.ient les appré­
benrler, l'un des trois ~hcnapana ~ef retoutoa: lirùs­
qu l'mrnt nt Ui a un CfîUn '(Ill ro~oiverdan·s• la dif(!ction 
ae·Trojani qtii"r'U& aitdn'tou- desslls ciJi !ïeirqi:auèhe. 
s,,s agresseurs J:ni;cnt l[!. f_i1ito. ' Deùx d'entre eux 
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les vacances de 1911. ·· nérale transaériennEI d'espérer- ·obtenir cet hiver.· un ' ' · . 
·on annon0:o l_a mort do_ M. Dupuy, conseil!cr gé7 beau succès dans son emrepriso d'excursions adrien.- - Do Monte-Carlo. - La. • prem1êre » de Rhotfope. -

TRÎ°aÙN~UX 
A, pr.Gpo1; des manu~I .. scotalrH. - Les 10, 17 

et z,i,jaTI'Vil!l' ùarnln•, J.'Rbb6' ' T:iss\Cr, cttrô•de lapa.a 
rolsse do·Mcdeyrolfe·d; dans· le Puy~do~Dôme,•m'on­
tait' en dl aire 'ët ttvertiSsaft ses- fidèles quo Jeurg en­
fants ne seraient pas · a·nmis fr la première eommu-. 
nion s'ils étudiaient l'hietohe dans' lc manuel de Cal­
~et ct1moriè: sar la liste des ouvrages cli!ll!linpa:r l'au- . 
forlfô départementale ppur los ecales pnrrlau·as. 

Pour" provo'cafüirr directe di dCsobôlssanco- atb." 
1 actt'â' d'e l'âUtorité, l'ilbfio Tlssle-r fnt: puorsuivi dcM 
1 vant le Uibun:il correètionnol d'A"mbert ét con­

damnit 1l fit appel et là èour de- Riom Jlacquitta. 
i ' Sur i::iourvoi du procureur · gP.néral, 1«:·chambro 

érfmîfl~lfo do lè: Cour dO ca,Aatiori Viont d'ililfiU!er 

, nér:i,l rôpubhcam du Gers pour le canton do •Miëlan, nos. , Un soccës 4clatant vient• d'a·ccueilli'r: l'opéra eo·mJque 
mau:e do Castex. AUTOMOBILISME '1 ,. de, MM •. Fatrt Ferrler et Raul.de, Choudens', monté pnr· 

' . 

· M'. René- Conne-01Tenbacll, et pour lequel M• •. Louis, 
6ann·e a composé une pp.l'tition, toute mélodique d"une1 

Les obsèques de M. Léon Ancoc ,moIDhre dol'Ins~ 
titui, auront lieu lo 11a.mddî 17 du courant, !I. dix 
lleures trè!! précisee, en ' 1:~g-liSll Salnt.!:Philippo-du-

1 ROule où ·ron so rêunira~ N1•flours ni càùronnes. , ·- ~ ... 

UN, TRAINEAU "AUTOMOBILS. 
•' Une des curlosité.9 du S11!011 da l"automobile' lfet.aell 
ost le n-atneau Coannil--Gtégoire axposd: s1u 10.- stand'­
derla So.clété Grégotre. On remarque.: égnlement. S\1r C'e, 
S\lmd,ûne Vç,i~ure ~Je 'li!" ch~voux- 80Xil60. -q,l}i peut at:-;. 
teindre· la v1iesse de 100 kllomèu-es à ' l'heure. • ,.. _ 

BOWLING Les ob~~qm!5 do. M. Qdèt'!Ïln-Bauchart &i:rroiit lieu 
demain same'd!,kdlx heures, en l'église Saint-Pierre ·! 
de 'Chnillot. On so·r6uniru. •à la maison mortdàire, LB eowuNo AU HAVR'1 , 
31, rue Ftanç'ols•l•~. - · ' . ~ on anno11ce Ia·:rêouverturs-do ra: salle de bowllngdt.t 

Les por~onnes qui n'auraleh( paS rocu d'invitation Glrque havrais! Les~pie~S vlerinel)t d:ê~r~ mt11es, ~rr. 
aont ptlt'iôs de considérer Io présent avis comme en état, et les amateurs havrais vont pouvoir se livrer à· 

' t Tllll!t li u , leur sport ravorl. 
;' · e · • t . -'" . t . ' Uné équipe do tout premier ordre ti, paraft-Ù, 11n-

La famille, ne poU\'an réponu.ro à. ous1 adre$.~e , Mlntlon do se mêttr8· sur Jes rangs pour dis,Pnter la: 
.ses rcmetc!èmen\s au:t nbmbteux amfa: qu lul ont belle coupe aO'erte par la Compagnie Brunswick lrsn-
~moign6 l~ur s,ynipa.thle. çnise,· ès qui promet d'lntéraasant.ea pt\rth!.9, 

. ·, • • 1 

franche gnielé. 
La poème eH t!rê d'une ancienne légende d'Egypte. 

Le rôle de- Rhodope o,étè-créé par MllirMariette sU:ijy, 
pluf; cxqui~e, 1,1lui1 at1irante que Jamais. !Il. G. Fojn 
s'est falt!tp1jr8U'dïr 1:11'nei que Mmes A. Grll, Mary Thé­
cy, et ltM. P.oudrter,.Maurlce'U.my, Maury et 'Fe.mal! 
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Opéra', 8 h. 114. - Alda. , 1 
. . samedi.; Ja.Damna1ion de Fnust.-Lundi: Faust. 

f'ranoai~,s h:1'/4. -=1.es Caprices de 'Marianne·; Oh J?e 
badine pas· avec l'amour, 
samedi, lundi:, les MoriQnnettos. - Dimanche {mat.): 

les Affaires sont les' aff"'~i?ea; (soir'ée): Chez l'Avo­
cut; la Faute d·un autre; le Monde où. ron s·en­
nule. ,- Mard f:jeudt ; Comme ils sont tous.- Mer-

1 -trasto,d!}. finspJra.\ioA."du tCrroir et de lïnspira- ienstein ; ât utiê .fois do plus il s'est. hiqnké ce · nos théâtres lyrlques. Lé rôle d'Eiras, aux: res et de rythmes dan sauts, orné d'une orèhes­
tion Oè Bohême pouvait être_ Vif et savoureux. (!µ'il est incontestablerqent : .. le plus grand des Concerts-Lamoureux comme ù la Monnaie, a trl'l.tioil êc!atante, a beaucoup de verve. et d'a­
Ml\is i\ Y aurait ,f~llu {l.pportcr plus d'énergie 'et éhers d'orchestre frànçais, celui que nous pou- ét6 1ènii par Mm(! Croiza, dônt fa bë!lo vufx,, grémeh't; le' plaiSir qll'tl cause· n'est diminué 
p lus de sfmpl{cit6 à la fois que ne parait en Yons sans crainte opposer aux plus illustres, oha!e}lrsiuse ~l Souplo, le Chant simpl~,' ( mu, et · que par. une pérdrais'on assez · vul'gair.e ment 
avoir M. d'Ollone. Musicien aîmo.blo et g-ni~ kapelhrieister d'outre4 Rhin. Son· interprétation profondémentmusical,on t fait merveille. (Mme emphatiquê. Dans un concert précédent, on 

· Ci.eux. il n'a . ni . !'Apreté tzigane ni lai nÜiveté est constamment et merVoilleusemenl expres• Croiza a aussi chanté avec une noblesse ex.... avait entendu la: Penthésilée de M. Alfred Bru­
' champêtre ;. ses bohéhiiens ,sont un peu de sa- sive, ·expressive avdc urrn ro·rce et une simplicité trême la scène do·,Ja Mor~ do Didon ·dà:ns Ica il eau,: ouvrage déjà ancien de ce compositeur, 

t:oncerts. - ŒùvrÎ!s nc1uvellci; aux Coricert:s-Côionne' fo'n,.'Ct S!:!S pa-ysa:na' aussi : d'u,n sa.Io n où. l'on extraordinaires; l'intcl!igencc et . lo. sensibifüé , Tl'of;ens .. de Ùer!iô:t,} te reilté de l'inlerp;i•étation et l'un do ceux que je préfère; Mme l snardon, 
et aux Conce1·ts•Lamourei::x. - Wallenstein de M.' Chant1Hè!I mélodies dé M. MU.ssênet. D'ailleurs s'i · s'y .unil:lsent sans cesse pour traduire do.os toute d',Bros n'était pas \out à fait aussi satisfaisant. · de qui la. voix, n est pàs fait.e pour tant de vio­
d.1nd Y· - Iiros ooi11qucu1· do M. de Bréville. - son œùvre' manque dé force, elle ne manqur. ni leur intensité l'idée et l'émoi.ion contenues dans Les trois princesses ne cha'ntaient pas toutes lence, l'a: fort adroitêment chantée. M. Georges 
Sec0nd0 symp\ionie de Bnlakirer. - M.- Slegrried. _ de délicatesse ni d 'élégance ; elle n'est pas vul- là. musique . Et cette émotion, s i f.uissanle et si- avCc-1unê égaleJ'ûsl'èsse, ni aVeéautant dêcharme. de Lausnay a jour. d'un style 1usteetsobre, mais Wag'ner comp\,lsiteur,et cher d'orchestre. . , • t 1 • 1 , 1 · · é ! d 

ga1re,e e v10 on pripêipal, qui pouvait y 1Haler directe qu'elle soit, n'mclîno- 9mais vers .la: et de poésie qu'on leur en eût souhaité, Mais M. non sans que quetim1dit ,le concer od'E ouard 
· Dej,uis plusieurs semai'r1e·s~ jo rné' 'suis laissé' , u~c, vir:fuosit'é de concerto, r~ste fort modeste et sentimentalité ou le mélodrQ,me; elle ·conserve,, · Çheviltàrd a •dirigé l'orchestre de façon par- 'I l,a_lo . M. Chev_i!lai:~ , avec grande rais(!n, ~ donné 
f cartcr des conccrts .. J 'y reviens ... Les Concerts- ' di scret., • 1 • • toujonrs une noblesse, une sobriété; un style fuite ..• Dans un concert précédent, on a entendu , une seconde aud1t10n de la symphonie d Ernest 
Colonne abusent quelque pen des anniversaires. : _.. Cette partie de violon ~tait tenue avec grand 1- a.dmirab!es. Mouvement!!' , nuanêe9, rappo'ris pour la première fois (!U v.oèmc symphonique : ChausSçn_!.- L',orchestre, plus fam_îlier avec Je ?a­
An niversaire. d~ la mort de César FI'anek, an- talent par M. E11esco1 qm peu après est monté- des nuances et des mouvements entro eux, de M. ,.tuclen Lambert, mt1tulé PromenonH1ous ' r a,ct~re poétique de cette belle œuvre, rm a 
nh'.er~nirc · de \'a _ mo_r~ de Berli_oz, soixante- au pupitrè du chef,. et a dirigé s& • Syrhphonie tout est d.'-!,lne jus.tessq et d'une clé.rté en quel- . dtim Jes:,Jiois. CitJ!oèmo 1:1 P,8:r ~ndroits urie re~=- ; dO_Q.fl~ r~ ~out.eu~ _et l'ém?tion q_u i lui convien­
qu1nz1è~c anmversa.1re de la naissance. d.c M'., conce1·tante P.Oul' v1olon~elle et orchestre • .,. Ce que sol'to ; -rréslst1b_les; non s9.ule,!11ent on · ne ~~em tilll.nce un peu. trop ma·mreste aveç le13 Mur- - n~nt-, et !es. a.~diteurs l!f1 (!nt fait un succès très 
S-1rnt-Saéns,, cùlébration solennelle cfu mil hème· , mo_~cca~r a. étée,nt.endu'nd.guère à la. ~.aile Gaveau, doute pas dr,_ celte J~stessc, mais · on · ho :,onge · mures!/§ la fo1'41. La rossen;rblanco a paru d'aµ- 1 y1f. Le Don _Juan de ·M, Ri~l~ar~ ~tra1;1ss, _e~é• 
eoncCrt de l'association :· les programmes· du. · ~t 'J ai d1~ à cc moment quels étaient ses qu~- pas d'abord a. l'adm1r~r; on sent ·en soi-même tJrnt p us f~liPJ?!lnt~ que, par ·une-élrange pcnM ·: cuté d~x. dim tjqcl!es de spitd, n_est assuréme,nt 
Châ.telet ressemblent aux feuillets a•un alma- , lités' et ses d~f11u~, son abondance de mus1- que c'csL·.celo., et_ qu'il ne peut -en être. autre- sée, on avait reum dans le même programme pas le-mei lleur poi:me symphonique de I auteur 
n ach à é_phémérides. Pour ~u que- ceùe mé- que com·mc auss i sa prolixité_ e,t son ord_o n,4 m,mt: cette _inlerp1~tation porte en cllo la clarté . Jl ill"ustrc ép_!sode wag:nérien et la pièce de M. ' de Salqmé.- Le~ 1d~es.y ont tan tôt une vu l9arité 
Jhode V!enne , à se généra!Jser, l'es ·Concerts- na.nce confuse: Assez mal accueilli - du · p,ul:ihc a et Ja.-b.oauté de l'év1dcl')ce. _ ·• - i Lan'Hmrb ; 11 semblait qu"on· eiit voulu provo4 ~tinn·tôt line ins1gniflance étonnantes; 11 est 
Cot9nne ne seront_plus qu'anmve,rs~ites; ils e!1 sa prcmièrc-aud_ition, il a eu ·Cc_~te fois un meil•' ' _)'~UX C?~l'ldétrs-l:.àm15uréux, tes première·s · a,l,i:- éj tf(l r : _UI]C 'c_pmj;lf~·i~iso~-. Promr:no1!s:.nqus dans . par end.roi\s ent(~rem_ent vi,do.?~ musiq'ue .. Vid ê 
l!-'ront un ou plusieurs par sé;mce , les .mus1- leui- s~r.L Parmr les œuvres déJa consacrées, hv di lions, s,1 elles u'on t pas été en beaucoup phis i,Jcs bo1.s cdnt1ent d'a1l1eurs des dét:uls ti:gréab:es;· de. musique, mais plein de brwl,,d~ tumulte, de . 
ciens célèbres sont assez no~breux pour.cela. plus mfér~ssimle a éUi le Wallensteùt de M. ' griind no.nbr'e, ont eu: P,IU S d'imgortance. l,a mais Je mor.cel lemcnt en eSt exccssiJ,- et par flè_vro, et -do colle agitation trépidante et 
Entre ces commémorations diy~rses, ~- ~i,erné. d'Tndy, qm ·n'avai~pasparu suries programmes pri_neipa!c ·o. été ccl!d d Eros vain"quew· don l1 undroïts fo J~ngaire musical o. plus d'emphase · frénétique 'dont on no sait si elle oxprime 
et son orchestre ont riou;ia~t la1ss~ place.a quel- .. 4e~u.is ,luhqtemp5-t~e!qL!e l'oi:i ,a retrouvé av~c u,n M.,,Cbevillard a _donn~ des rfagmcnl-$ ~o~1~ic\.é- qu)_I !le: collvio_nt "à !a .pelito _ronde populo.ire vra\ll'!ent une passion furieuse,. QU si elle e~t 
qu~s ~uvr~s nouv~ les. L:un!J d .elles . est.u~e Rl~1s1r pro_rp\ld, La;.musJque aë~. d'ln.dy dmt à/a r8:b les. J~ vous ai longuc.mcri.~ par!6 )'l~1ver.dcr- uh01s1c -pou1: lheme par M,. J,,am~C!rt.. ·1 ~oui:~- ~trauss un;mQycn de .~i~uler la. furie 
m élodied,oo~l13; musique. a .eté msp1ré~ à .~J. 'fat!:_ rer.mctéetalap)ém_Ludcde.saro:.me,etp!u~cn?ore nt~r de I œuvrc de f,.-1. ~wrre do Brcv1llcl lors- Le niêmc JOL!I', M. ChCvil!nrd tL exécuté, ,pour et la pâSSJOrt. _ 
~de par l oricn.falc do Victor Hugo q~t.s _1nt1t.ulc . à l(!•forw du sentiment mtérieur qui I a.nrmc, quelle fut représentée a_ B.i;ux.elles. Les scènes la preniièro fois è:n France, la seconde syrnpho- 1 
J En_fant: ~us!que assez agrëable, mais ussez q'échapper: plus c.omplètement peut•êlre .9u'au- . que l'on a. chc.,isies pour les. faire enter;idrc au nié c1e Balokirc(. Celle! syniphoriîo est le der- 1 M. Chevillard, dirigeant des concerts en Rus­
!>an_a!e a_ussi . . L autre ou~rago no1:1ve~u, exécuté · ounc musique de, n_ot.re époque ù l'actio,n des public de. la salle Gaveau sont empruntées au I nier ouvrage de l'auteur dë 1. ha111m·; . il l'écrivit . • sic, a cédé.dimanche dernier son bâton -de chf}t 
d Y a-qumze Jours, est plus co;ns1dér:aq1e, c'est' , années. H,/"a/.ienstein dalo,de plus ·d'un,quart de . wemier acte ·; cc sont 'celles où Eros 'npplll'alt ·. on~H)08 u11c nil'néé h peihè avant dé rhourir d'orclrestrô à M, SieB'fried Wagner. M. Siegfried 
0~ poèm: srmphohique en ,troiS P.ài:tie~,.' pôy.ç ' · S_ièclc, eL pourtant rien de lui n'a'. vieilli ; la vi- a'.ux trois '.J)rirJtcssés enfermées dan s ,le ~ardin ' Elle ne' trahit pa~, lu. ,vieillesse; ,elle. a autrini · Wa:grtç.r u composé sori progta.rti:riHl des ol.tvra"' 
violonprin.cipal et. or~h~st_r~, de ~I,. Ma.'\'.d Ollon~. ".aci~é de son pitl(!re~qu.e ·est dan s la. prf?mièro iµervci!Ièllx.". ~ musi41:!e · de l\'l. de BhSville .. a cJ'inventiOfl dans là_~ tylhmc~, 'autant' '1e1V;, J~uf ges ··de trai1:1 compdsileui's : ' son grand-p~re 11 a pour titi O l~ Me!1~tn~.1 : L aute~r. Y tra.dµ!t partie r,cst1c 11qss1.a1gu,,t; la pureté pass10nnée r:ctrouvé à Paris la même. faveur qu'elle avait dans J'instrumcntat10n qu'en; ont, les o~vrages Franz L iszt, son père fücllàrd W 3gnet, et· lui­
en l~ngage. mu.s1c~ 1 h1 ~to41l que V~llfil_: un me- de .. Ul- d,c~'\'.tàme est a?-s.s1 pén~trante ; !a mys- obtenue à Bruxeltrls; !èsàuditeurs ont été manj- que Balakircf compo~o.. dahS da force do l'âge . :rbêmc. La place donnée par lui aux un s et aux 
né_t~ie_r de campaqne .quitte_,§Qn Pl!-Y!i natal .no_ur: ; lér1euse,wande.ur::d,e la. ,derr:t.tèro, la Mdr,.t du fcstcmcnt charmés par_;m sensibilïté d éli cate et lm première partie mêle à son accen tiorie'nlal , autres Ii'étnit peut-être po.9 en exacte ptopôr".' 
~uivre_ des b_o~émwns dn_ris .leur v1e ·erranfo~ ~n'! hé:ps, ~11mpose. eom.me 1:1-utrefois, et la sublime ·. tendre, pat: sa douceur et sa inélancolic, sa rrat•· Une,inllucnce·mcodclssolmîenne inb.Uf;lnd'ue. L<J tio'l aye_c lf}urs t~lents, li n'y aVait qu'un_ seul 

lour v,e~t c::iu 1,1 se sépare d_ eux et r~n\re au, v1!M coac.lus1qa est ·ouss1 pu1 s,samme nt émouvante f. cheur et son élégance. par son expan"sion mélo- seherzoAllacosaccll possêde'u nevivantetythmi- 1 morceau de Liszt, quatre de Richard Wagner, 
a~~- Mais 1!. n est plu_s le f1:1ême. I;!O,_Q;llll~. qu'il • qu~o.u -' premier jour. Elle l'est davantage ; ,: dique à la fois naturellt!: et rarrlnée, par la lluidi- quc; ube ing·éniosité, une viglleur, uneSaV'eur or- et sept de M. Siegfried Wagner. Cette ~ropor­
éralt. l~rsqu il ~t part~; au .lieu. de:> 0.1,rs. s.1.mp!es,, _ C!3r e~ -de- .tellos ~uvres _ et dans u!1 tel té,laclarlé, _J~ transpare_n~ de ML ~Q!lor\lé d'Qr- - c~é"sirall;'l ~llr quôi its'égale _-aux Œluvres•les plus I tian était ?'autan~ plus. i!)commode, ~u au lieu 
et i::usbqucs .qt:Jl Jouait ~);!.tr~fois., 11 _tJe.ia.1!•.Ptus:• ,art.,, la.- , ,_be~1;1;é, et I mf~nsrt~ ;,_ du_ sentiment ., chestre, touJ_o:nrs Mg~e ~ns être.v-1de,. et souple ;car:a9tértst1ques, d~ la. mus1q~f: russe.; c'est des_ de r~oger ces _tr(?tS l:Il u.s1~iens s~l~n 1 _or:dr~ du 
Jue les 1c~ants des sauvages cop:ipagnons -~ . se i:!'Q'gagent .. ; de ph,is, en· plus clturement, à "sans être fo1ble. U serait fort1 heureux qu'Eros quàtrè morceiuxdelksymphome le pluSheureu- I temps, e-t aussi cte la flha.t100 art1st1q11e, M;. S1eg­
~squ~ s ila .~~-u ~_sa .mU?iq_uè e!_son'~âme O:hJ<-! mës.;ur_e qu~gp:)~ connat~ qi_itux.; Çt _' le . te~p.s ' vag_ig~ur, don~.!'?!lr.i!, ~rno~ l!I'J~Ue~, {l,'u'rll.!i ~s~llle'µ t.rêµ_ssi. La tolllance qui sert·d'andante a: , fried )VagIÏer av&it mis son grand':"pèr!J au 

t ~1g · Ce petit texte.formali-~o assez heuœa. - les,_ ~l~N).paral~ti.~ ._pifoine. _lum1ère.L Cesl _ ~a: voir )8: première _représenlaüon. ,J!U .par. .tout à..:.laJ_O!S uµ _caractère sc;mmannie-q et que),; j commencement: son père à la fin, et ~ é~1t r6-
twe nour un poème svmohomqllf\: el le con- M" d Indy OUl d1rureat\ lw-même ·wa1 .. 1 cette aud1t1on el ce auccàa ramanA SlU' un.~ de ouebanaltW. Lefinale,nourr1 de,hèmes popul&i• servé la olace d honneur. On en~t d abord 

• 

80 0/0 des uoitures exoosées au 
Ba/on auec tantes, amovibles sont 
montées sùr jantes VtN ET; 

·la Jante- Vinet. amovible 
est la jante amouibfe par 
/ence, - Voir stand' 
d''honnelir 1~ étage. 

7. 
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une énor'me quantité de musique de M. Siegi­
iried Wag ner, puis une: petite·q.uantité de musi, 
que de Richa:rd. Et comme l'a musique do M. 
Siegfrfeâ Wagne'r est toutè remp!'ie d"e rém i­
niscences de Lohengri'(I., de 1 annhœuser, ou dl 
Ri1lg, lorsqu'après l'avoii' entendue on enten­
duit !a._ musiqlle de son père, on a.yi.:i.ii l'im• 
pr_èssiori que c'était celle d u· père qui ressem• 
blait à '3ellc du fils .. Impression certainem'ent 
inexa:cte, mais fâcheuse. Des sept morceaux. de 
sa composition que M. Siêgfried Wagner nous ? 

a fait. connattre,.il n'~n es~ pas un où appardisse 
l'ombre d"une émotion personnel 1~, d'utJe idé6 
e,çpressiVe, d'une manière d'e seofir .ou j:10 peri­
ser qtli ait quèiqllP. originali(é, qµelque pro-­
fondeur, quelque délice..tessc, quelque intérêt. 
Tout cela n'est que-banal Hé, fadeur et mollesse, 
souvenirs de la Walkttre, de Siegfried, de 
Tristan/ noyés dans Urie ~auce sirupeu se et 
dô'ucedtrè, défi'gurés par des'rythmes- d'opérette 
et de valse viennoise; cela sonne par IllcimenLa 
com'me une P.arod_ie de l'héroïsme et dq géllià 
paternels. Et_ sans doute_ une telle pa.ro":' 
die serait sacÎ'ilège i mais pa.sJlus :-qua nè 
l'est le sérieux. · avec Je(Iuel ·• Siègfried 
Wagner, pe.tit-flls d'un grand homme, Ote d'uo -
p lus graud encore, de l'un des plus grand• 1 
hommes qui aient exi.sté, s1t proc!ame'leur égal, 
se hausse sur leur piédest.al. et dans un concert 
où il exéculê se·s œuvl'es et les leurs, se fait à 
lui~mêmo la part du lion . Le cher d'orcl1es trè 
chez M, Siegrrièd Wagner èst égal el sembla ble 
nu composîtéur. On ne peut concevoir U'l 9 
interprétation plûs morte\ plus terne, plus neu• 
tre et plus tiède. ·Aucun accent, ailcune expres~ 
Sion, aucune sensibilité, aucune force , aucune 
passioll . Toute musique à laquelle il tou che 
s'affaiblit, pâlit et s'elTace ; et lorsqu'il la dirige, 
l'oüverttiro de Tan11h.Êt1ser semble être do lui. .·, . . 

' ' ~.. . 
je vov.s parle!'ai dafls moRpi:ochain feuilleton 

de Macbeth, que !'Opéra-Comique a réccmrnen\ 
' représei;ité: œuvre qui poss(lde un sens 'drama• 

tique d'une intensitli slnf?ulière et qui a été ao. 
, cueilliê, comme il èonv'ient aux œùVres ob se 
révèle une force. oar une résistance et unehoa-

- \Bité assez .vive,. · · -- - - - •-
' PwuuoI.w.. 
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